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Nom de pays, Karl


 

S’il n’y a plus de poste extérieur au capital pour mener
une lutte frontale, comment continuer à dialoguer avec
l’œuvre de Marx aujourd’hui ?

Cet essai, au style libre, choisit de faire revivre le
combat théorique, plutôt que politique, que Marx a
mené contre la dialectique hégélienne dans les
Manuscrits de 1844, en partant du principe que
combattre Hegel revient à prendre la Bastille. Cette
passe d’armes, initiée dans les écrits de jeunesse de
Marx, ne s’éteint pas pour autant en 1844 ; elle se
poursuit en 1932, lors de la première publication des
Manuscrits, pour se retrouver, dans les années 60, au
cœur de la théorie althussérienne de la coupure
épistémologique.

Il s’agit alors, dans Nom de pays, Karl, de suivre les
déambulations historiques de ce texte polémique, à la
croisée de la philosophie et de la critique de l’économie
politique, pour privilégier la lecture de Gérard Granel,
fondée sur l’ontologie de la production, à celle de
Louis Althusser. Ce faisant, le livre offre aux lecteurs
une interprétation personnelle, non académique, de la
pensée de Marx et de l’histoire du marxisme.

 

Sophie Schulze a publié chez Léo Scheer deux romans,
Allée 7, rangée 38 (2011) et Moscou-PSG (2013). Nom
de pays, Karl est son premier essai.
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I



« Die Deutschen haben gedacht,
was die andern Völker getan. »1

Karl Marx, Critique de la philosophie du droit de Hegel



 

Son père s’appelle Hegel, sa mère Feuerbach. Ou
l’inverse. Cela se discute, même encore aujourd’hui. Il
vient de fuir l’Allemagne et sa censure. Il est à Paris. Et il
sent qu’il ne reviendra pas de sitôt en terre germanique,
qu’une période de sa vie est en train de s’achever.

Il a vingt-six ans. Nous sommes en 1844.

Avant de continuer seul sa route, sans béquille, il
regarde une dernière fois derrière lui. Il n’a pas envie
d’écrire, sous l’effet d’une prise de conscience rétrospective, une théorie, un système, un édifice. Non. Il veut
seulement une explication. Avec Hegel. Son Encyclopédie
l’étouffe. C’est lui ou l’Encyclopédie. Il doit lutter contre
elle. Pour naître à lui-même. L’antique loi de l’Esprit.

Il s’appelle Karl.

Karl Marx.

Karl prend son courage à deux mains. Il retrousse ses
manches. Tout en restant prudent, malgré la jeunesse de
ses vingt-six ans. Il se souvient des anciens conseils de
Machiavel : d’abord scruter attentivement le terrain. La
première qualité d’un chef de guerre est d’avoir une juste
vision des lieux, d’en connaître toutes les sinuosités.
Elles recèlent souvent les péripéties et les retournements
des combats à venir. Marx s’exécute. « Un coup d’œil sur
le système hégélien… »2 Territorialement, la philosophie
de Hegel est un plateau qui débouche sur une plaine
accidentée et très vallonnée. Cette plaine est vaste. Il est
extrêmement difficile d’en avoir une vue d’ensemble.
Cette difficulté en entraîne une autre : plus on recule
pour la saisir en panoramique, plus l’angle d’attaque,
unique et précis, s’estompe.

Marx, bien que jeune, a heureusement un regard
aiguisé. Il discerne rapidement que le nerf de la guerre,
« le véritable lieu de naissance et le secret de la philosophie
hégélienne », c’est la Phénoménologie de l’Esprit. Inutile de
se perdre dans la Logique et tutti quanti. Une bonne carte
de la Phénoménologie suffit.

Marx en dresse immédiatement le plan. En le rédigeant,
il s’avère que, là aussi, il suffit de foncer droit sur le dernier
chapitre. C’est écrit. Il s’intitule « Le savoir absolu ». À
quoi bon se perdre dans les savoirs relatifs des pages qui
précèdent ? Avec Hegel, il est important de ne pas perdre
de temps. « Agir en primitif et prévoir en stratège »3 : telle
est, Marx le sent, la condition sine qua non, et suffisante,
de sa survie.

Il applique donc au dernier chapitre, au Savoir Absolu
du Maître, les mêmes principes de synthèse avec lesquels
il s’attaque au système dans sa totalité. Il repère les
passages obligés. Il y en a huit. Toute la dialectique du
« dépassement de l’objet de la conscience », la substantifique moelle de la philosophie hégélienne, n’est qu’une
cadence à huit temps. Huit moments, pas un de plus,
suffisent pour faire le tour de cette métaphysique vaste
et escarpée :

 

« 1) L’objet en tant que tel se présente à la conscience
comme disparaissant ; 2) c’est l’extériorisation de la
conscience de soi qui pose cette choséité ; 3) cette extériorisation possède une signification non seulement
négative, mais aussi positive ; 4) elle a cette signification
non seulement pour nous ou en soi, mais aussi pour la
conscience elle-même ; 5) le négatif de l’objet ou bien la
suppression de celui-ci par lui-même a pour elle une
signification positive, ou bien elle sait le néant de l’objet
en ce que c’est elle-même qui s’extériorise, car, dans cette
extériorisation, elle se pose comme objet ou elle pose
l’objet en tant qu’elle-même à cause de l’unité indivisible
de l’être-pour-soi ; 6) d’autre part, gît également ici cet
autre moment consistant en ce qu’elle a tout aussi bien
supprimé et repris en elle-même cette extériorisation et
cette objectivité, et donc qu’elle est auprès de soi dans son
être-autre en tant que tel ; 7) c’est là le mouvement de
la conscience et c’est là, en celui-ci, la totalité de ses
moments ; 8) il faut que la conscience se soit rapportée
à l’objet selon la totalité de ses déterminations et qu’elle
l’ait ainsi saisi selon chacune de ces mêmes déterminations. Cette totalité des déterminations de l’objet fait de
lui en soi un être spirituel et cela a lieu en vérité pour la
conscience par l’intermédiaire de la conception de chacune
de ces déterminations comme des déterminations du
soi, ou bien par l’intermédiaire du rapport à ces déterminations qu’on a à l’instant qualifié de spirituel. Additif à
1) que l’objet en tant que tel se présente à la conscience
comme disparaissant, c’est ce qu’on a mentionné plus
haut comme le retour de l’objet dans le soi. »
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